
    Les grandes figures combières d’autrefois – 30 – Paul Golay de l’Orient- 
de- l’Orbe, patoisant (1875 - 1962)  
 
    En 1962, à l’Orient, s’éteignait Paul Golay-Favre, notre plus grand patoisant 
local. Il écrivit de nombreux textes en patois de la Vallée, d’une part pour le 
journal local, d’autre part et surtout pour le Nouveau conteur vaudois et romand.  
    La FAVJ du 9.5. 1962 lui rend hommage :  
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    Nous reprenons ici quelques éléments de sa production patoise et de sa 
biographie, l’essentiel provenant des œuvres de transcription de M. Jean-Luc 
Aubert de Genève que nous profitons pour remercier ici.  
    Et pour commencer une bonne vieille histoire de vacherin !  
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    Paul Golay fête ses huitante ans… 
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    Honneurs rendus à Paul Golay par le Nouveau conteur vaudois et romand du 
15.11.1955, p. 76 :  
 
    Lo 9 do mai d’ottobre 1955, la Tenâblia remanda do vîllo dèvèsâ l’a baillâ la 
Ball’Etaila, que l’è la cocârda dè MAINTENEUR, à Monchu Paul Golay-Favre, 
au Tsenet, por tot çain que l’a fé por lo laingâdzo dè la Comba dè Dzo, avoué 
Henri Kissling por reimmodâ noûtron vîllo dèvesâ, et dain lè tenâbliè pataisannè 
do Paï dè Vau, et assebin por çain que l’a betâ sû lo Conteur et dain lè z’autro 
papâ.  
 
    Le Conseil des patoisants romands, réuni à Lausanne le 9 octobre 1955,  
 

- considérant sa grande activité en faveur du patois, comme principal 
animateur du parler de la vallée de Joux, comme l’un des adjoints d’Henri 
Kissling lors du lancement du mouvement patoisant vaudois et comme 
participant actif aux assemblées cantonales des patoisants vaudois,  

- considérant la valeur de son œuvre écrite, comme collaborateur patoisant 
régulier, et depuis de nombreuses années au Conteur vaudois et romand et 
à la Feuille d’avis de la Vallée, et comme participant au grand concours 
de patois 1955,  

- décerne la Ball’Etaila d’or, insigne de MAINTENEUR patoisant romand 
à :  

 
                                                    Paul GOLAY – Favre 
                                          à l’Orient, commune du Chenit (Vaud) 
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    Le dimanche 16 octobre, une délégation composée de MM. Montandon et 
clément pour le Conseil romande, de MM. Decollogny et Pasche pour le Comité 
vaudois, s’est rendue au domicile de M. Golay à l’Orient et lui a remis l’insigne 
d’or de « mainteneur », en reconnaissance de ses efforts pour le maintien du 
patois au Val de Joux et ailleurs.  
    M. Ad. Decollogny lui a adressé un charmant discours, lui a lu la 
proclamation ci-dessous et lui a épinglé l’insigne d’or. M. Golay a remercié 
sous le coup d’une vive émotion.  
    Les nombreux amis de M. Paul Golay, dit P. d’Amond, se réjouiront de cette 
distinction bien méritée, décernée à ce vaillant défenseur du vieux langage dans 
son district de la vallée de Joux, par sa présence régulière aux séances 
cantonales, par ses chansons et productions patoises toujours appréciées et par 
son activité patoisante en général. Le Conteur adresse à M. Paul Golay ses 
vives félicitations, comme aussi tous ses vœux.  
 
    Communiqués officiels de l’Association vaudoise des amis du patois (Paul 
Golay-Favre) 
 
    Conteur romand, 84e année, no 8 (15.5.1957), p. 290 ; 2921 
 
    Notre cher ami, le très vivant P. d’Amond, Paul Golay-Favre, à L’Orient, 
pour les non initiés, a eu le privilège de fêter le 22 juin, en compagnie de sa 
charmante épouse, ses noces d’or. C’est de tout cœur que l’Association vaudoise 
des Amis du patois lui présente, en même temps que ses sincères félicitations, 
ses meilleurs vœux. C’est en effet une bénédiction de pouvoir partager la vie 
commune avec une fidèle compagne pendant un demi-siècle, arriver tous deux 
en pleine forme, dans une santé parfaite et entourés de la considération générale.  
    Nous avons eu le privilège de le voir à Moudon le 26 mai, au lendemain du 
60e anniversaire du camp des Mosses, toujours plein d’entrain, toujours prêt à 
chanter ses chers chants en patois.  
    Nous sommes heureux pour lui et souhaitons que Dieu lui accorde encore de 
belles années, à lui et à son épouse.  
    Le lendemain, il fêtera, avec sa sœur jumelle, Mme Zélie Piguet, ses 82 ans. 
Que de bénédictions !  
 
    Un mainteneur patoisant en fête (Paul Golay-Favre) 
 
    Conteur romand, 84e année, no 10 (15.06.1957), p. 262 
 
    C’est de notre vaillant ami Paul Golay-Favre, dit P. d’Amond, qu’il s’agit, 
l’animateur et « mainteneur » patoisant de la vallée de Joux, qui a 82 ans, n’en 

                                                 
1 Il doit y avoir une erreur dans la date vu que la chronologie des événements n’est pas logique… 
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paraît qu’à peine soixante, et qui fait effort pour le maintien du patois dans son 
cher district.  
    Au militaire, Paul Golay fut trompette d’artillerie. Il passa son école de 
recrues en 1895 et deux ans plus tard, en janvier-février 1897, il prit part au 
fameux camp des Mosses. L’Etat-major de l’armée avait voulu faire l’essai de 
traverser la montagne d’Aigle à Thoune, en passant d’abord par le col des 
Mosses, en plein hiver.  
   Mais il faisait un froid de loup et la neige était tombée en quantité. Ce fut une 
lutte à mort pour passer le col avec voitures, canons et chevaux. Or, il reste 
encore quelques vétérans de ce glorieux fait d’armes, que l’on rappelle chaque 
année.  
    Samedi 25 mai, cette course anniversaire eut lieu, avec banquet à Château-
d’Oex.  
    Notre mainteneur Golay y a pris une part active en chantant de vieux refrains 
et en dirigeant la partie.  
    Et P. d’Amond aura, de plus, le 22 juin, une fête de famille. Il célébrera le 50e 
anniversaire de son mariage avec la tante Marie, en l’église du Sentier. 
    …  
 

 


